
LE SAMEDI

céleste gênait bien plus mies mouvements
qlue mna vieille croix terrestre. Certes, l'autre
était plus pîesante, et pourtant il nie semble
maintenant qu'elle mî'allait mieux. Enfin,
tonte lat nuit, je nle fis qu'une plainte, si
(s)ntiritie;Ie et si énergique qu'elle parvint
jusqu'au Seigneur.-Dians sa bonte inconi-
îîîensurable, i! ine dép)êcha, (lès le grand
matin, Saint-Clîrysosttinie avec lat bonne inou-
velle qu'il y avatit luiîi donne (le sa part,
qu'il m'avait un pu trop pressé la v'eille,
viuîhn que Dieu, quii dants sit miserîcorde ne
cherche qu'a faire le bonheur de ses éluis,
daignait mie (lîietedecelianger (le cr*oix.

Couir au elèpôÔt lie l'lt lue I abied'une
seconde.

Le choix, pi' exeiiiple, lfut plus long.:
Aucllune des crîoix que .je pIlIpais et soupesali
lie rite ff)hUsiit. Toutes rite semîblaient trop

ln esoul tro<p coudtes, trop larges ou1 trop)
étrotes d'alleus j'éti (en décidé à cri

p)rendre une diaméetralemnent opp)osé'e à lat
preîiiière. -le lat i'ouî lis inain tenant en iuiètal,

iese îb >e, PI' ilii 'ttiii ite!-Ai i jeu dle lat
I1ît'IIdr,' mîiunce et ètî'oitc *je lat voulais courte
et é îsen t'ilt(i illot, quelque chose se rap)-
1îroeliant dui -sae miilitaire n le l'avais-je pas
p)oite presque toute inat vie 1

Ap)rès avoir cherché longteiiiîps - deux
siéeles oIt dIeu)x lieurmes, au io ît, décou-
vr'îs une croix, conniiu.ie lit désirais. Je l'es-
s-aie: ah oui, cette fois,-îlis-je à Saint-
Ch rv\So stôîiiie, ('il y est.

-AIlons, b'est nOi, et il iii'aid laa 'j iister
uîitre îes épaulles. sans en êtî'e :41r, il hie
sein1blia même (ju'il mite lat h xa, palr deux lat-
ilièî'cs b lref, je sortis dlu hanigar encehanIté.
Quelques pas plus loinî nous rencountrons
Dieu le Père.

-EhI bien! lan-Mc ire s-tu enfin une
croix a ta con veniance?

Je mle p)ro..teî'ne pour toute r'ép)onse. D)icu
Ille souriit et pitse son e'liiii.*Je conitiniue le
Mîien, tâchant le bien vonnaiti'e le céleste
lieu où Je suis p)our L'éterniitqé. Vous décr'ir'e
le paradis serait trop îong et d'aiîlleur's fort
îu' Iîsci'et, l'ev~enons lonc i li il nouvielle crix .

P>endant quelque tt"iip' Ltut alla bieni,
Ibli rites épaulles furient hioribîlemient leurt'
ti'ies pil' les laIiei'es de îiît(lîyssôîe
illoi dos nie dev'int bientôt qIle plaies et
hsses, le iliétal dle 1miLi cro(ix se ellautlâànt àl
i)lt'ileel il lat tcîiI'éatuIlrv élevéee et i'ouis-
tan tet i i isi les bîiilnieurecux, il arri-
v'it Ill) îîioîîît'it où l'oit sentit le roussi sur'
Mlon pas-sage. Le fait est que.~ je Oninas
a i''et'rnudlemuent iîia croix teî're-stre, et

il asje, vit ti uit' sincérité, 1InéiIc ina pre-
ro i x cé'iXtl este'. Cependalut, j'évitais dle

trop)I îîîe Ilaiiidi'e, le lie le f'usais quià voix
basse t't 1pou ainsi (dire cil dledans (le îîîoî,

a'jevoyais tous (ies conf'rères en béatituide
etecoliteiits de Ile)) soit et lie pas pluîs par-

hui' de 1(luS rs oi x que si elles n'existaient pas.
ii',- coninîenît 1î1oî1 mîécontenîtemîenît

l'u'vint-il à I )îet,.je n'c salais vous le dlire
Miais il le ('ollitut et uit' auitorisation upé
inuntîîîe fut oeti'oy'e a.îitlî'sstuî
I10111 Ille coniroi e en core unle fois danhus le
iléi)t. Je nîeîîn vouili'; vrimîent de niavoir'
las sul illilux clloisiî' et l'ppqaîcette'
lois à es;iaerIl iniiteieiei plus diiune
cenitaîlie de' croix . le sainit pr-éposé' à leur'
"u'e I'ei <'ut-il luissé le loisir' touites, toutes

'SisexceptLioii y l(as.ieuit -. mais le voyant
s illatieîtt'i', 'e dulis l'oîn hrnitr' ml
'ibcilet' pouri' hue vieille Ci'oix, trèes lstd'unl
c'oté et acssez bieni coisei'-'e dle huît11re, que
.le déeouvr'is, 'eéuedanis un coin. 'J eut
le souvenais muêmîe pas avoi r vuîe à (lie's
visites préeé,'ýdlii es, elle niétait pas encore

clsé,sans doute, et paraissait être [mlise là
tout r'écemmiient.

Je l'essayai ! Chose étrange, cette croix
qui était en simple bois (le sap)in r'ouge,
commiîe on ei r'encontre tanit dans nos forêts,
et grossièreme înt travaillée à coups (le hache,
me convenatit à merveille. Cer'tes, elle étatit
Plu', lourde mîêmie (lue les deux péélîts
mlais on eut (lit qu'ielle étiât faite sur' mesure,
tanit elle suivait tous les contours dle Ilion
dos. J'ai l'épauile gatuche un peu plus foi'te
que lit droite, cli bien, elle lui allait commhîe
un gant !Au bout de quelque temps, je iii -
tatis si bieni fait à cette croix que je Ile disais

piq'lfaut porter' sa cr'oix au c:iel commeii
sîîî' lit terre, celle-lal est encore 8tupplortIlile'!"

Le lion Dieu Ile r'encontr'ant unî Joui' et
lire voyant rasséréné, daigna le r'emar'quer et
iien demnuda lat raison. Je répondis fr'anchie-

tirent que j'avais enfin trouvé une croix à
îîlla coîivenuînce.

-Qu'on m'pel a tC 'ss l i t
D)ieu le Père.

sai îît-('lhrysostôuîe appar'uit
-"Sîint-Macaiî'e al etiîî découvert umie

criix aà sa counveunance, veux-tui voir dans le
regîisti'e Iiiati'iculaii'e d'où p)rovieit lit cr'oi x
qui al le <bu1 dle lui Plaire ?'

~Sant-lî~'sstônefeuilleta le registre e't
dans îe elIlatl)it'Tî",''e au pttialefas'
il dlêcouvi'it. .. il découvrit. .. )evinîez ?

( ui, c'étit Inla croix, tua, prol'e croux,
cette lourde cr'oix (lott 0 u ltini aî

qlui Ilue col] venait IL miieux.
-'u Vois, (lit le bon D)ieu, coumbi en le

sis lion et miisér'icord(ieutx Je t'aii laissé
chloisiî' et tirilas fini îpar te contenter' dle ta
Ipoie eroix, qlui te convient mîieux qu'
toutes les aîutr'es par'ce qu'elle a été fait(! à
l'éprmeuv'e (le tes mériites et (Illte tes soili fitaîe
t'ont fait gagner le ciel ! Je savais (lie cula
dlevItit finir ainsi et c'est uniquteent p)tllr

t'édhifier, toi et tes pareils, que Je Ie suis
prêté à cette expér'ience.'

Puis se tournant v'ers iîtCryoône
-Pour comblien d'années terrecstres était

prédestinée l a croix (le Saint-Macaire
-Pour q uatre-v'inzt-(looze ansý, Bon Dieu.

-'Bien. Or ti le l'ais portée que soixante,
redeviens done vivant, r'etourne sur la terre
et achève ta tLâchec jusqu'au bout, tu mérites
bien quelques égards, car ayant à choisir ta
croix, tu n'as pas d'embîllée réelaié la cr'oix
d'hionneur, ce qui arrive à quatre-vingt-dix
sur cent dles bienheui'eux auxquels, comme à
toi, je laisse le choix. Redesends sur lit terr'e
e't p)asse le rcste (le ta v'ie à édifier les
hiomimes, à leur enîseiguner p)ar ton exemple
dec porter dignemient leur cr'oix ;raconte-leur
ce (lui t'est ar'rivé dans le ciel et cýonsole-les
pat' cette douce et profonde pensée :que la
ct'oix lat mioins lourde àt porter est encore
celle que chaque homme reo;oit à sa nais-
sance et îîîe nulle atutrec ne lui conv'ient
illîctix que lit situne ' '

Ainsi Il Ia. ait- c ai l voyode, au
clergé, aux notables et au peuiîle qui les
avait îeoipné,et ils furent tous édifiés,
et (le biouecmei bouchie cette le1o arvint
jusqu'à I nous, conclut nia b>onne nour'rice, et
Dieul permllet, mion fils, que tu ]l reçoives (lè
la nmienne. Allonis! reprends COUi'age, V'a,

i'eîli necetIilaeu' oinîdî11)ls tLa mîission
ici-lias et réllécllis aussi parfois sur ce quie
tirilas enltendui dle ta vieille radoteuse Mar'ia
Satvélièviia, qlui sei abien heureuse si tu lui
kc'is avant sa mîor't, que désor'mais tir lne
trouves i)lis ta croix trop lourde.
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